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Nouvelles de votre conseil municipal

— La proposition de Régis Jean, ébéniste pour la fabri-
cation d’armoires au montant de 24 774,23 $ a été accep-
tée pour le réaménagement de lacuisine du Centre commu-
nautaire.
— Le paiement numéro 3 au montant de 11 112,06 $ et
le paiement final au montant de 7 266,34 $ ont été émis à
l’entrepreneur général Excavation L.M.R. pour les travaux
de réfection des conduites d’égout et d’eau potable de la
rue Deschênes.

— L’AFÉAS a déposé une lettre au conseil municipal
affirmant qu’elle désirait utiliser le localde rangement de la
salle AFÉAS. Leur demande a été acceptée et le montant
de location du loyer est fixé à 10$/mois.
— LeGroupe conseilNutshimit-Nippour a été mandaté
afin de réaliser une caractérisation environnementale de site
phase II pour lanouvelle rue au montant de 7 392,00 $ plus
les taxes.
— La municipalité mandate Mme Josée Garon,
ingénieure à la MRC de Lac-Saint-Jean Est à procéder à la
surveillance des travaux et d’attester au ministère la confor-
mité deceux-ci pour la construction d’infrastructure : aque-
duc et égout de la rue Moreau.
— La dérogation mineure 2018-33 pour la propriété si-
tuée au 40, rue Simard a été accordée.
— Un barrage routier au coin de la rue Saint-Jean-Bap-
tiste a été effectué le samedi 22 septembre afin de récolter
des fonds pour les cadets.
— Un appel d’offres a été lancé pour le démantèlement
de la grange située sur la rue Saint-Jean-Baptiste.
— Une motion de félicitations a été unanimement don-

Séance du conseil municipal 4 septembre 2018
— Le contrat d’asphaltage de la rue Saint-Wilbrod de-
vant l’église a été octroyé à l’entreprise Asphalte TDP étant
le plus bas soumissionnaire conforme au montant de 7
093,39 $ incluant les taxes.
— Monsieur le maire représentera la Municipalité lors
du souper-bénéfice du 26 octobre prochain à la Société
d’histoire du Lac-Saint-Jean.
— La seconde portion de subvention pour la Maison
des jeunes a été accordée au montant de 8 000 $.

Séance du conseil municipal 17 septembre 2018
née au comité organisateur du tournoi de baseball mineur
Lac-Saint-Jean Est. Activités, ambiance et concept festif
étaient au rendez-vous. C’était un bel accomplissement et
un succès à coup sûr pour l’édition du 18 août 2018.
— Afin de souligner le 100e anniversaire de notre
doyenne, Mme Émilienne Tremblay, un bouquet de fleurs
lui a été livré afin de célébrer l’événement entouré de sa
famille etd’amis proches.

Séances
du Conseil municipal

Le conseil vous inviteà assister aux séances du con-
seil. Les séances ont lieu, habituellement, lepremier lundi
de chaque mois.

Voici les dates des prochaines séances :

Date Heure Journée

Le conseil est à l’écoute de vos demandes et se
fera un devoir de les analyserune parune et de vous
donner une réponse dans les meilleurs délais.

Visitez notre site Internet :
www.hebertville-station.com

afin de vous tenir informés des décisions de votre
conseil municipal.

Les procès-verbauxsont disponibles sur le site web
de la Municipalité dans la section documentation.

Vous pouvez également suivre notre page
Facebook : Municipalité d’Hébertville-Station

Pensée du mois :

« L’homme est fou. Il adore un Dieu invisible et détruit
une nature visible, inconscient que la nature qu’il détruit

est le Dieu qu’il vénère. » - Hubert Reeves

Prix de la publicité
dans le journal

160.97$ taxes incluses Page complète
91.98$ taxes incluses Demi-page
91.98$ taxes incluses Quart de page à la Une
51.75$ taxes incluses Quartde page
23.00$ taxes incluses Carte d’affaires

2.00$ Petite annonce
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Las cosas de la vida par Denis Maltais

Page 3

Je suis tellement énervé et content d’avoir une belle
nouvelle à vous dire. Ce sera peut-être une primeur car je
crois que cela n’a pas été annoncé encore.

Eh bien, je vous le dis tout de suite, il y aura un
concert de Noël dans notre église paroissiale.

Je vais arrêter de vous faire languir ; ce sera le 14
décembre 2018, un vendredi treize + un. Et une bonne
nouvelle n’arrive jamais seule ; la chorale invitée sera celle
dont je fais partie. Elle s’appelle Dal Segno (c’est un signe
demusique quiveut direqu’il faut répéter une séquence de
musique). Je ne sais pas encore combien nous serons, car
la chorale comprend 75 membres inscrits, mais n’ayez pas
peur, nous ne serons pas tous là. C’est du volontariat, mais
jepeux vous assurer que ces choristes-là sont tous des gens
de cœur et de chœur.

J’ai parlé avec Hélène Morin, votre présidente du
comité de reconversion de l’église et elle est très enchantée
de la tournure des événements. Elle fera tout en son pou-
voir avec ses amis bénévoles pour que cette soirée soit un
succès. Et je la crois.

———
Je suis allé faireune balade gourmande dans les Bois-

Francs. Madeleine m’accompagnait, car nous allions passer
quelques jours avec les « petites-enfants » (je viens d’in-
venter ce mot) à Victoriaville.

À l’automne, les commerces du coin là-bas ouvrent
leurs portes pour les visiteurs et font goûter leurs produits.
Quelles belles choses nous avons vues et quelles belles cho-
ses nous avons goutées. C’était bon à s’en lécher les doigts
et d’autres fois, c’était beau à voir.

Nous nous sommes perdus
dans un labyrinthe fabriquédans un
champ de blé d’inde. Une de mes
petites-filles s’est amusée àse cou-
vrir la tête avec une belle courge et
elle a fait un gros câlin à une gen-
tille mascotte qui s’appelle Mlle
Panda. Quelplaisir ! Nous sommes
allés à Ste-Élisabeth-de-Warwick
où les habitants ontconverti l’église
de 1877 et le presbytère en fromagerie. Quelle belle idée !
Ça m’en donne une... idée ; on pourrait convertir notre
église en… jevous laissedeviner quoi ? Aller voir le site de
cette fromagerie : fromageriedupresbytere. C’est vraiment
génial et il y a de bonnes photos. Je me suis laissé dire par
un citoyen que pendant la saison touristique, il y a un acha-
landagede milliers de visiteurs. Et il n’y apas que la froma-

gerie. Les gens sont très dynamiques et savez-vous com-
bien de personnes demeurent à Ste-Élisabeth ? Ici je vais
vérifier si vous lisez tout l’article; je vous donne la réponse
plus loin.

Et les paroissiens ont gardé une place dans l’église
pour les célébrations religieuses, commeà Saint-Wilbrod.

Poursuivons notre balade gourmande avec la visite
de la Faisanderie de St-Albert, ce n’est pas loin de Ste-
Élisabeth. Naturellement, il y a une multitude de faisans,
mais fais-en pas de cas. Les filles ontpu prendredans leurs
mains et caresser des bœufs et des cocons…. C’étaient
plutôt des petits lapins tout mignons. Nous avons dû rester
là un certain temps car les enfants ne voulaient plus les
laisser. Deplus, nous avons dégustédes produits du faisan
et c’est délicieux.

En revenant à
la maison, nous avons
pris une marche der-
rière laMaison provin-
ciale des Frères du
Sacré-Cœur d’Artha-
basca, fondée en
1873. Allez voir sur
internet, ily a des cho-
ses intéressantes. J’ai
pris des photos du cimetière où sont enterrés tous les frères
depuis 1882. C’est impressionnant la disposition des épita-
phes.

Et je termine la balade gourmande avec une photo
des citrouilles fabriquées par les filles de la maison de la
grand-mère en passant par la mère de mes deux petites-
filles sages comme des images. Vous me croyez, j’en suis
certain. Vous pouvez voir une photo de l’une de ces deux
petites gamines qui passait tout près d’un arbre lors de no-
tre marche. Elle est jolie, hein ?

Salmigondis
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Filles d’Isabelle
Les Filles d'Isabelle, cercle 1161, in-

vitent leurs membres à leur rénion le 28
novembre 2018 à 19h30 à la salle
multifonctionnelle d'Hébertville.

Venezen grand nombre !

Cercle de Fermières
Les membres du Cercle de Fermières

sont invitées à leur réunion le 13 novembre
2018 à l’édifice municipal d’Hébertville-Sta-
tion. Nous vous attendons en grand nombre.
Amenezune amie.

Ginette Ouellet, communications

Confirmation d’adultes
Une cérémonie de confirmation pour

adultes aura lieu dans notre secteur le 1er juin
2019.

Invitation à tous ceux et celles qui n’ont
pas fait cette démarche et qui veulent vivre ce sacrement.
Pour être parrain ou marraine ainsi que pour se marier, il
faut avoir reçu ce sacrement.

Une préparation débutera en mars. C’est le temps de
vous inscrire.

Date limite d’inscription : 20 février 2019.
Pour informations et inscriptions :

Michelle Lajoie 418-344-1523

En passant, le nombre de citoyens du villagede Ste-
Élisabeth est d’environ 300. Et ça, ce n’est pas une blague.

———
Je suis certain que vous savez qu’il y a un ciné-club

à Alma : des films qui ne sont pas tous des rejetons d’Hol-
lywood.

Je suis allé voir le film « Opération infiltration », le
dimanche 14 octobre.

Je vous donne le synopsis à ma manière. Un jeune
noir américain devient policier dans une ville où il n’ya que
des policiers blancs. Ça commence bien. Pour se débarras-
ser de lui, le chef de police lui confie un mandat, celui
d’infiltrer le Ku Klux Klan de la ville afin de punir les blancs
qui tuent les Noirs sans raison (disons les choses comme
elles sont). Il réussit à entrer en communication téléphoni-
que avec les dirigeants locaux et nationaux du KKK. Lors-
que vient le temps de rencontrer les hauts dirigeants, il ne
peut pas se présenter en personne, car vous l’aurez com-
pris, il est noir. C’est un de ses collègues policiers qui prend
sa place. Et de fil en aiguille, les deux policiers réussissent à
gravir les échelons du groupe suprémaciste blanc et à dé-
jouer une alerte à la bombe imminente lors d’un important
rassemblementde noirs.

Un excellent film sur le racismeet sur l’inclusion des
minorités dans nos sociétés.

On pense qu’en 2018, il n’y a plus ou il y a moins de
racisme. Rien n’est plus certain. Vous écoutez les nouvel-
les comme moi et vous lisez les journaux ou bien vous
naviguez sur les réseaux sociaux. Rien ne change et je me
demande si ce n’est pas en train d’augmenter avec les im-
migrants.

Lecinéclub d’Almafonctionne les dimanches après-
midi et les lundis soir au Complexe Jacques-Gagnon. Et je
vous promets qu’il y a toujours de bons films pour les ama-
teurs de « réalité ».

A la proxima !
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Il y a quelques mois, l’abbé Mario Desgagné et
l’équipe d’animation localeont rencontré Madame Ginette
Dionne, directrice de l’organisme Les Gens Oubliés
d’Hébertville. Quelle femme énergique et dédiée à la cause
des démunis ! Les Gens Oubliés, c’est près de 35 ans d’his-
toire, et Madame Dionne y est associée
depuis plus de 20 ans.

L’organisme récupère et redistri-
buedes vêtements à son comptoir vesti-
mentaire. Pas toujours facile de traver-
ser nos 4 saisons avec les vêtements adé-
quats, C’est l’une des missions de l’or-
ganisme. De la nourriture est distribuée
aux gens quien ont besoin et ce, tout au
long de l’année. Deplus, unecuisine col-
lective est organisée deux fois par mois
afin d’aider les participants à utiliser à
leur plein potentiel la nourriture reçue.
Respecter la dignité etdévelopper l’auto-
nomie des gens démunis, voilà des va-
leurs chères à madame Dionne et à l’or-
ganismequ’elle dirige.

Depuis juin 2017, un Frigo-Par-
tage est en usage à Hébertville. Encore là, la récupération
de lanourriture et la redistribution selon les besoins particu-
liers sont mises de l’avant. Tous les citoyens d’Hébertville

peuvent garnir ce frigo et l’utiliser pour leurs propres be-
soins. Moins de gaspillage, meilleur usage de nos ressour-
ces, une idée qui doit faire sa place dans nos esprits. Des
boîtes pour la culture d’herbes fraîches à usage commu-
nautaire sontaussi disponibles à Hébertville.

L’organisme propose des acti-
vités regroupant ses usagers et toute la
population. Déjeuner “Refus de la Mi-
sère”, souper de la Journée de la femme,
souper deNoël pour les gens seuls, une
messepour souligner la pauvretéune fois
l’an, voilà autant d’activités qui créent
et améliorent les liens entre des indivi-
dus qui souvent, se croisent sans se
voir…

Peu importe le statut social d’un
citoyen, il est partie prenante d’un tout
qui demandeune gestion de “paperasse’’.
Là aussi, l’organisme “Les Gens
Oubliés” s’implique en aidant les gens à
remplir certains formulaires, une clini-
que Impôt Mobile est disponible quel-
ques jours par année, bref, c’est un or-

ganisme auxmultiples tentacules dont les actions sont liées
à samission d’entraide, de soutien et du développement de
la dignité et de l’autonomie de chacun.

Bravo Madame Dionne pour votre intense implica-
tion, pour les projets que vous développez, pour l’aide dis-
crète et essentielle que vous prodiguezsans jugement, pour
votre formidable énergie miseau servicede l’amélioration
de notre monde. Des Madames Ginette comme vous, on
en prendrait bien 13 à la douzaine. Le plus grand des mer-
cis pour ce que vous faites avecpassion au quotidien : Ren-
dre notremonde meilleur.

Louise-Marie Duranleau,
pour l’Équipe d’animation locale

Saint-Bruno, St-Wilbrod et Notre-Dame d’Hébertville

Mme Ginette Dionne et Les Gens Oubliés :
une histoire

N.D.L.R. - Cette nouvelle chronique "Nos héros méconnus" est le fruit de l'équipe d'animation locale,
organisme qui fait le lien entre les paroissiens-citoyens et les différents organismes des paroisses, et qui a choisi de
mettre en lumière certains individus ou regroupements dont l'action est trop peu connue. L'organisme produira
un article commun par mois dans chacun des trois journaux paroissiaux soit ceux de Saint-Bruno, Hébertville-
Station et Hébertville.

Même si la chronique ne portait pas encore son nom, deux articles ont déjà parus mettant en vedette des
personnalité de chez-nous, Mme Prescyllia Thériault d'Hébertville-Station et M. Jacques Demers de Saint-Bruno.
Place aujourd'hui à Mme Ginette Dionne d'Hébertville.

Nos héros méconnus
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Vous êtes une personne seule ou un couple sans
enfant ?

Vous êtes présentement à la recherche d’un lo-
gement 3½ pièces à court ou moyen terme ?

Vous cherchezun endroit calme, où se trouvent
le confort, la sécurité et la tranquillité ?

Vous cherchez un logement chauffé, éclairé, à
un prix abordable correspondant à 25% de vos re-
venus annuels selon votre rapport d’impôt provin-
cialRevenu-Québec ?

Nous avons ce que vous recherchez ...

Vous n’êtes pas tout à fait prêt pour le moment ?
Nous pouvons garder votre nom en banque tout en

conservant votre priorité sur la liste de rappel.

Pour informations communiquez avec :
M.André Guay, 418 720-9733

M. Michel Villeneuve, 418 343-2149

Office municipal
d’habitation

d’Hébertville-Station
205 Ste-Anne

Hébertville-Station, G0W 1T0

Logement à louer

La rentrée scolaire
Chers lecteurs et lectrices,

Depuis le débutde l’an-
née, les élèves de l’école du
Bon Conseil ont eu la chance
de vivre de nombreuses acti-
vités.

En guised’activité d’ac-
cueil, nous avons eu droit à un petit mot de bienvenue et à
un délicieux cocktail concocté par les parents de l’OPP.
Par la suite, nous avons vécu une épluchette de maïs suivi
d’une prise dephotos. Toute l’école a aussi participé à une
corvée de ménage, comme dans les années antérieures.
Ainsi, la cour est maintenant propre pour l’arrivée de
l’automne.

Les élèves de 6e année ont également fait une ran-
donnée de vélo et ont participé à un entraînement de
“crossfit’’accompagnés de leur enseignant en éducation phy-
sique, M. Guillaume. Ensuite, le personnel de l’école et
quelques élèves ont préparé une dégustation de fines her-
bes et de produits récoltés dans les jardins de notre village.
Toutes les classes ontpu goûter aux aliments préparés avec
enthousiasme. Quant aux plus petits, ils ont ramassé des
feuilles de diverses couleurs pour créer un magnifique bri-
colage. Récemment, les élèves de 4e et 5e année ont eu la
chance de vivre une belleexpérience enrichissante, ils sont
allés au Salon du livre de Saguenay.

Nous avons bien hâte de découvrir la suite des acti-
vités de 2018-2019.

Laurianne Larouche, 6e année

Le monde scolaire La vie municipale

Nous prenons cet espace pour vous aviser que nous
avons procédé la semaine dernière à l’élagage de votre bi-
bliothèque. Dix-huit caisses de livres désuets ont été enle-
vés (rassurez-vous, les classiques ont été conservés) et ils
seront très bientôt remplacés par des volumes plus intéres-
sants et plus attrayants.

Les étagères ne seront cependant pas remplies avant
le grand brouhaha de peinture etde relocalisation des étagè-
res. Nous aimerions créer un coin de lecture agréable et
confortable pour que vous puissiez passer du temps avec
des amis ou des concitoyens à lire ou à discuter de vos
lectures.

Nous envisageons également de travailler l’écriture

Des nouvelles de votre bibliothèque
avec ceux et celles que cela pourrait intéresser.

Au plaisir devous communiquer notre nouveau!
Francine Larouche, responsable

Jacynthe Bérubé, animation

Biblio
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Attention - Attention

Clinique de vaccination anti-grippale
Vous avez déjà sorti vos vêtements chauds ?

Il est maintenant temps de « penser à vous et à votre santé »,
avant que le froid et l’hiver s’installent à nos portes.

Votre C.I.U.S.S.S. du Saguenay-Lac St-Jean effectuera sa tournée de « vaccination anti-grippale »
dans les prochaines semaines.

Important : Cette année, vous avez l’obligation de prendre rendez-vous avant de rencontrer
l’infirmier ou l’infirmière pour la vaccination.

Veuillez communiquer avec la centrale de rendez-vous
au téléphone suivant : 1 833 814-7459 ou sur le site Internet à : clicsante.ca

La clinique de vaccination aura lieu le vendredi 16 novembre 2018 de 8h30 à 11h15
à la salle du Centre communautaire, au 23 A, rue Deschêsnes, Hébertville-Station. (Local des Aîné(e)s)

Il est important d’apporter votre carte d’assurance maladie du Québec, votre carte de l’hôpital d’Alma
et d’inscrire l’heure de votre rendez-vous à votre agenda.

« Vaux mieux « prévenir » avant que les premiers symptômes grippaux apparaissent »
Soyez au rendez-vous, le personnel infirmier vous attend.

Amicalement
Monette Rioux, responsable et présidente du Club des Aîné(e)s d’Hébertville-Station

La vie hébertstalloise
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La vie hébertstalloise
Le saviez-vous ?

Notreorganisation existe
depuis juillet 2014. Elle s’est
d’abord développéedans les
municipalités d’Hébertville-
Station, Saint-Bruno puis,
Hébertville. En décembre

2015, c’est le coup d’envoi pour le développement du
service auprès des municipalités de Saint-Gédéon et
Métabetchouan-Lac-à-la Croix.

Commeil s’agit d’un organisme à butnon lucratif,
au cœur de ses actions quotidiennes, ce sont 65 bénévo-
les qui assurent le déploiement de notre service de li-
vraison. Une seule personne à la permanence à titre de
pivot entre la préparation des repas chez nos traiteurs et
la distribution de septembre à juin par nos bénévoles.

Sans nos bénévoles, nous ne pourrions offrir notre
service de livraison de repas chauds auprès de ces cinq
municipalité. Onze personnes composent également le
Conseil d’administration en assurant la représentativité
de tous les secteurs. Ils dressent les orientations et en
assurent la pérennité de notre service.

Coup de chapeau à ces personnes dévouées qui ne
calculent ni leur temps ni leur bonne humeur !

Notre formule demeure la même :

Pour qui ?
Toute personne âgée de 65 ans et plus est admise

automatiquement. Bon nombre de nos clients âgés de
65 et plus sont en bonne santé et l’utilisation de notre
service agità titrede répitde tâches quotidiennes. Nous
agissons d’abord en prévention. Nous visons également
le maintien à domicile de nos aînés en perte d’autono-
mie, des personnes handicapées ou des personnes vi-
vant de l’isolement social. Les personnes en convales-
cence ayant subi une chirurgie par exemple et son pro-
che aidant peuvent égalementbénéficier du service. Une
évaluation est faite au moment de la demande.

Service de livraison (Repas du Midi)
Lundiet mercredi :

St-Gédéon et Métabetchouan-Lac-à-la-Croix.
Mardiet jeudi :

Saint-Bruno, Hébertville-Station et Hébertville.

Coût
8.00$/repas (livraison incluse)
(Soupe, repas principal etdessert inclus)

Pour toute question ou information,
contactez-nous au 418-720-4669

Club des Aînés(es)
d’Hébertville-Station
Brunch de la rentrée

Aprèsavoir profitépleinement d’un
été chaud et flamboyant, le Club des
Aînés(es) d’Hébertville-Sta-
tion reprend ses activités
mensuelles pour la pro-
chaineannée 2018-2019.

Pour cette occasion,
les membres et amis des
Aînés(es) d’Hébertville-Station sont cordialement invi-
tés au “Brunch de la rentrée” qui aura lieu le dimanche
30 septembre 2018, au local des Aînés(es), à compter
de 10h30.

Coût : 10.00$ pour les membres et 12.00$ pour les
non membres.

Bienvenue à tous nos membres et à nos futurs
membres !

Au plaisir de vous rencontrer en grand nombre !
Amicalement,

Monette Rioux, présidente

Serre et potager
Nous aimerions con-

naitre vos goûts et vos be-
soins pour la saison 2019 :
les variétés de fleurs et légu-
mes qui vous intéressent et,
selon lademande, leprix des
semences. Il nous fera plai-
sir d’y répondre.

De beaux projets sont en marche et d’autres sont à
venir. Vos suggestions sont les bienvenues, par téléphone
au secrétariat de la municipalité.

Erratum
Une erreur s’est glissée dans la liste des gagnants

dans le dernier journal. Il fallait lire :
1er prix Bac et jardinière : Michel Villeneuve
2e prix Bac et jardinière : Jules Guy

L’embellissement
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«Trick or treat » (des friandises ou un mauvais sort)!
Avez-vous déjà entendu ces trois mots dans labouche d’en-
fants diaboliquement déguisés par une nuit fraîche ?Pas si
sûr que ça et, rassurez-vous, vous n’êtes pas à blâmer car
vous n’êtes pas de culture celtique ou anglo-saxonne. Mon
approche de la question est volontairement maladroite, mais
elle pose simplement la problématique de toutes ces fêtes
qui tentent de nous entraîner dans leur spirale d’uniformi-
sation culturelle mondialisée.

Halloween – d’origine irlandaise -, puisqu’il s’agit
bien de cette fête qui se déroule dans la nuit du 31 octobre
au 1er novembre, est de celles-là.  Selon la légende qui re-
monterait à environ
3000 ans, l’année celte
se terminait le 31 octo-
bre et non le31 décem-
bre comme aujour-
d’hui. Et ladernière nuit
de cette année était la
nuit du Dieu de la Mort.
Les nuits se rallongeant,
les fantômes des morts
en profitaientpour ren-
dre visite aux vivants.
Halloween estdonc une
fête « destinée à créer
une passerelle entre ces deux mondes ». Pour apaiser les
esprits et montrer la prospérité de la maison, les habitants
laissaient de la nourriture à l’entrée. D’où peut-être le fait
dedonner des aliments aujourd’hui. La mêmelégende vous
parle d’un roi, Jack la Lanterne, qui était si radin que “lors-
qu’il rencontra le Diable, celui-ci luiaccorda un sursis avant
de rejoindre l’Enfer ou leParadis”. Et depuis ce jour fatidi-
que, « Jack erre dans le noir entre le Paradis et l’Enfer en
s’éclairant d’une lanterne ». As’y méprendre, Halloween a
des similitudes avec certaines croyances ou pratiques an-
cestrales africaines dans lesquelles soit il faut vénérer les
morts, soit il faut soigneusement éviter de provoquer leur
courroux qui serait redoutable. Halloween, commele Car-
naval de Rio, tient le haut du pavé à Dublin (Irlande) où
c’est une vraie institution. De nombreux autres pays à tra-
vers le monde ont succombé aux charmes d’Halloween :

Halloween, la fête qui fait peur
Royaume-Uni, USA, Canada, Norvège, Japon, Australie,
France Belgique, Suisse… AHalloween, les gens adorent 
sculpter des citrouilles pour leur donner des apparences de
visages très souvent surmontés d’une bougie. Quant aux
symboles, ils vont chercher dans le fond culturel profond
de nos sociétés avec des représentations et des clichés qui
extériorisent notre peur : les sorcières,  les balais de sor-
cière, les chauves-souris, les hibouxet les chats noirs. Comme
on peut l’imaginer, Halloween est particulièrementune fête
pour les enfants qui, à l’occasion, font de bonnes moissons
de bonbons et d’autres friandises. Malheureusement, et de
nombreuses études l’attestent, cette fête peut se transfor-

mer en cauchemar pour
certaines catégories de
personnes fragiles, no-
tamment les vieilles per-
sonnes.

Les bruits dans la
rue ou encore le fait que
des étrangers sonnent à
leur porte provoque-
raient du stress et de
l’anxiété chez certaines
personnes âgées, sur-
tout si elles se sentent
déjà vulnérables. Un

conseil à l’endroit de tous les fêtards : On recommande
évidemment aux personnes de s’amuser, mais de le faire
avec une certaine sensibilité envers les personnes âgées.
Le mieux à faire, pour éviter de déranger vos voisins plus
âgés ou tout simplement ceux qui ne veulent pas participer
aux festivités, c’est de prendre en compte la règle de la
citrouille: les personnes qui acceptent qu’on vienne chez
elles pour réclamer des bonbons mettront unecitrouille al-
lumée devant leur porte d’entrée, et non les autres. Pour le
marché, peu importe la sensibilité d’autrui !

En 2017, les américains ont dépensé 8 milliards de
dollars pour Halloween. Les chiffres d’affaires pourles autres
années marqueraient une nette tendance à l’augmentation,
Halloween étant une vraie institution et seconde fête com-
merciale de l’année là-bas, juste derrière Noël. Joyeuse
Halloween à tous !!

Bingos pour l’église
Voici les dates des prochains bingos au profit de l’église :

23 novembre, 21 décembre, 18 janvier, 22 février, 22 mars, 19 avril, 24 mai, 21 juin

La vie hébertstalloise par François Maltais
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J’ai assistéau concert du Chœur Expérience Gospel
(CEG) à l’église Saint-Antoine-de-Padoue de Saint-Gédéon
le 13 octobre dernier à 20h00.

Quelle belle soirée !
Ils sont une cinquantaine

de chanteuses et chanteurs pro-
fessionnels et semi-professionnels
dont la majorité est originaire de
la région du Saguenay-Lac-Saint-
Jean; ils sont venus nous faire vi-
brer dans leplus profond denous-
mêmes.

Le CEG est reconnu pour
la qualité de ses prestations. Au
printemps 2017, son passagea été
remarqué au McDonald’s
Gospelfestau New Jersey, É.U., en remportant le concours
dans la catégorie des chœurs internationaux.

Les membres de la Fabrique de Saint-Gédéon sont
confrontés à la même problématique que nous à Saint-
Wilbrod : que fairepour garder notre église? Alors, ce con-
cert est une des formules qui permet d’amasser des fonds
pour le comité de requalification de leur église.

Tous habillés d’une toge bleue avec une sorte de
foulard blanc autour du cou, les choristes de CEG se sont
présentés, marchant très lentement, avec une allure zen,
devant un parterre rempli à pleine capacité et même avec
des spectateurs au jubé de la belle église.

Toutde suite, ils nous ont envoutés avec la très belle
chanson Oh Happy Day, cette belle chanson gospel que
nous avons entendu chanter par des religieuses dans un
film avec Woopie Goldberg. C’est un hymne basé sur les
Actes des Apôtres.

D’entrée de jeu, le public était conquis.
Trois chefs dechorale dirigent ces chanteurs et chan-

teuses chevronnés. Mais une de ses dirigeantes n’a pu se
présenter à Saint-Gédéon, car elle a été prise en otage par
l’ouragan Michaelen Floride. Heureusement, elle est saine
et sauve. D’ailleurs, pendant la soirée, les choristes lui ont
dédié une chanson.

Ce chœur avait ses nombreux talents, car plusieurs
des 50 choristes ont fait des duos et des trios incroyable-
ment bien interprétés, des gens bien au fait de la musique,
des voix solides qui étaientcapables de« lever le ton » sans
détonner. Des interprétations qui ont assurément ouvert les
cœurs des personnes présentes, car j’ai vu plusieurs mains
se porter au visage afin d’essuyer des larmes de bonheur
tellement qu’ils étaient bons, ces «gospéliens».

Un animateur, membre du Chœur, nous a présenté
les pièces avec une assurance et une habileté verbale sur-
prenantes. Un jeune homme dont la prestance lui vaudra
quelques fleurs.

Le chant gospel nous
amène dans d’autres lieux de
notre être et ces gens de chœur
ont réussi à pénétrer notre inté-
rieur de façon extraordinaire sans
qu’on puisse les empêcher de le
faire. Heureusement !

À la fin, lors du rappel, les
choristes ont déambulé dans
deuxdes allées de l’église, se di-
rigeant vers la sortie arrière, en
nous interprétant un air, gospel,

bien entendu, mais a capella. La chef de Cœur était montée
tout là-haut au jubé et nous en bas, nous nous sommes
sentis comme au ciel. L’assistance pouvait voir dans les
yeux des choristes toute la grandeur de cette musique péné-
trante qui a sauvé la vie de beaucoup de personnes à la
peau noire, des personnes qui il n’y a pas si longtemps,
étaient traitées comme du bétail.

Quelle belle soirée !

La vie hébertstalloise par Denis Maltais

Concert gospel
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Si la Nasa veut continuer d’envoyer des humains
dans l’espace, et si les Russes veulent maintenir la station
spatiale internationale en bon état, tous deux ont intérêt à
soigner leurs bonnes relations. Or, les rumeurs récentes d’un
sabotage là-haut arrivent à un mauvais moment.

Le trou de deux millimètres, manifestement fait par
une perceuseet découvert le mois dernier dans un compar-
timent d’une des deux capsules Soyouz amarrées à la sta-
tion (pas celle qui est revenue sur Terre cette semaine), est-
il le fruit d’un ouvrier négligent en Russie, comme l’ont
affirmé des médias américains, ou d’un astronaute améri-
cain dépressif, comme l’ont affirmé des médias russes ?
L’escalade de rumeurs et d’insinuations a jeté un froid.

Pendant des années, les agences spatiales américaine
et russe passaient outre aux chicanes politiques, en raison
de leurs intérêts mutuels. Mais l’an prochain, en théorie,
les Américains pourraient ne plus avoir autant besoin des
Russes : pour la première fois depuis l’arrêt des navettes
spatiales en 2011, des astronautes pourraient être lancés
depuis les États-Unis. Les deuxcompagnies dans la course,
Boeing et SpaceX, espèrent toutes deux franchir la ligne
d’arrivée, après cinq années de travailet demultiples délais.

Le problème, note leNew Scientist, c’est que ce n’est
pas encore joué.
Bien que SpaceX
ait accumulé les
succès ces derniè-
res années, elle a
aussi accumulé les
dérives, gracieuse-
tés de son milliar-
daire fondateur Elon Musk. Or, les places pour monter sur
la station sont chères, au point où tous les sièges sur des
fusées Soyouz, après 2020, ont déjà été réservés pour des
astronautes russes ou leurs clients, parce qu’on faisait le
pari que les Américains auraient à ce moment leur propre
moyen de transport. Autrement dit, si Boeing ou SpaceX
prennent trop de retard, il pourrait ne plus y avoir aucun
Américain sur la station spatiale à partir de 2020, pour la
première fois de son histoire. Parallèlement, une autre
échéance approche : les budgets du gouvernement améri-
cain ne prévoient pour l’instant aucun financement de la
station spatiale après 2024.

Agence Science-Presse - Vendredi 5 octobre 2018

Trois milliards d’années : c’est l’âge qu’aurait une
partiede la glace cachéeau fond de plusieurs cratères lunai-
res. Unedécouverte qui encourage ceuxqui rêventde cons-
truire une petite ville là-haut, mais qui laisse une question
en suspens : comment est-il possible que cette glace ait pu
survivre aussi longtemps à la surface de notre satellite ?

Normalement en effet, expliquent les planétologues
depuis des décennies, sans rien pour la protéger des rayons
du Soleil, et sans atmosphère, cette glace aurait dû depuis
longtemps s’évaporer ou se décomposer pour aller se per-
dre dans l’espace. Lasolution de l’énigme résideraitdans le
fait que tous les cratères pointés du doigt cette semaine
dans la revue PNAS se trouvent à proximité du Pôle Sud.

À cet endroit, le Soleil est toujours très bas sur l’ho-
rizon. Comme les dépôts de glacesemblent tous se trouver
au fond de cratères, ils n’ont probablement jamais été ex-
posés à notre étoile — en plus du fait que la température
doit rarement y dépasser le moins 160 Celsius. Il suffirait
dès lors qu’unecomète s’écrase dans la région pour que la
glace qu’elle contient y reste à perpétuité.

Il y a longtemps qu’on se doute que des dépôts de
glace pourraient se cacher sous la surface de notre satellite,
mais la confirmation de glace à la surface, c’est une pre-

mière. La sonde indienne
Chandrayaan-1, en 2008 et
2009, avait détecté depuis l’or-
bite des signaux qui pouvaient
être attribués à de la glace ; ces
signaux avaient toutefois été ju-
gés « intrigants », mais pas con-
cluants. C’est la réanalyse des
données récoltées par cette
sonde qui a conduit à l’annonce de cette semaine.

Agence Science-Presse - Vendredi 24 août 2018

Station spatiale : soyez gentils avec les Russes

Cratères glacés

Dans le monde Par Jacques Demers
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Maison des jeunes Par Prescyllia Thériault

- Une nouvelle équipe d’animation dynamique pour
nos jeunes ! Anciennes membres de la MDJ avec un su-
perbeparcours d’implication.C’est avecgrand enthousiasme
que je souhaite la bienvenueà VirginieMaltais, Marie-Anne
Doucet et Angélik Fortin qui ont récemment rejoint notre
conviviale équipe de travail.

- Match amical de soccer lors de l’Épluchette des
voisins. Une superbe participation des jeunes ! Un merci
spécialà Élia et Hamid Benouanas pour votre dévouement
à la réalisation de cette belle activité sportive.

La p’tite vie de la MDJ
- Atelier avec Gripette le hérisson. Un gros merci à

Annick Simard pour l’animation de cebel atelier de décou-
vertes !

- Réunion avec les jeunes pour l’organisation de la
fête de l’Halloween pour les enfants et la communauté.
Cette année, une nouvelle édition « L’ÉTRANGE CIR-
QUE» pour tous, à ne pas manquer le 31 octobre prochain
au Centre Frédéric Chabot de 19h15 à 20h30. Organisé par
le Comité des loisirs en partenariat avec la Maison des jeu-
nes.
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Maison des jeunes Par Prescyllia Thériault

Pour nous rejoindre
Coordination : Prescyllia Thériault, 418 343-3347

Maison des jeunes : 418 343-3961, poste 2731

Service Intervention Jeunesse-famille :

418 343-3961, poste 2718

Lundi 18h00-21h00
Mardi Midi L’Andos
Mardi 18h00-21h00
Mercredi 18h00-21h00
Jeudi 18h00-21h00
Vendredi 18h00-21h00

Heures d’ouverture

Je vais vous raconter deux histoires.
La première est l’histoire d’une adolescente de 12

ans. Cette jeune fille a été élevée sur une ferme familiale
ayant comme amis surtout les animaux, c’était plus facile
pour elle de leur parler que les jeunes de son âge. Ce n’est
pas qu’elle aimait plus les animaux mais il était plus facile
pour elle de leur parler. Tout simplement parce que lors-
qu’elle était entourée degens, elleétait timide, réservée, ne
parlait pas très fort par peur de déranger ou de déplaire à
quelqu’un. Pour elle, juste le fait de devoir dire son opinion
était une grande source d’angoisse et de stress par peur de
se faire juger. Cette petite fille, en groupe, restait beaucoup
dans son coin et ne voulait surtout pas prendre la parole
lors de discussion de groupe. Les communications orales
l’empêchaient même de dormir pendant plusieurs jours.
Cette petite filleavait un grand cœur, toujours prêteà aider
en autant que son rôle ne soit pas trop à l’avant-scène mais
plus dans les coulisses, dans l’ombre.

La deuxième histoire est différente, elle raconte l’his-
toire d’une femme de trente ans qui n’as pas froid aux
yeux. Comme métier, elle est technicienne ambulancière
paramédic. Le stress fait partie de son quotidien. Elle est
homosexuelle et avec sa conjointe, elles viennent d’avoir
leur premier enfant. Ce que les autres pensent de son mode
vie ne la dérange pas du tout, elle est heureuse et accom-
plie. Elle fait des conférences où elle doit prendre la parole
en avant deplusieurs personnes sans problèmeet s’exprime
du mieux qu’elle peu. Elle est une femme accomplie, pro-
priétaired’une maison dans son petit patelin, mère, profes-
sionnelle et a confiance en elle.

Quel est le lien entre ses deuxhistoires ? Elles racon-
tent l’histoire de la même personne. Hé oui ! C’est de moi
qu’elles parlent. Il y aeu durant mon adolescence une place
appelée Maison des jeunes où j’ai pu m’épanouir et passer
d’une jeune fille à une femme. Comment ? En m’impli-
quant à mon rythme sans pression dans les activités de

Parcours de vie
Un beau partage de Claude Lalancette

groupe en affirmant mes opinions, en apprenant à donner
de mon temps bénévolement, en commençant à faire de
l’improvisation et même à jouer dans une pièce de théâtre
et une autre et encore une autre…. J’ai appris en faisant ces
activités à ne pas avoir peur du ridicule, à m’extérioriser, à
m’affirmer et surtout à être qui je suis. J’ai appris à jouer
MON RÔLE dans cette petite vie sur terre avec assurance
et aisance. Je pourrais vous en parler en plusieurs pages
mais je crois que mes deux histoires parlent d’elles-même.
La Maison des jeunes a été pour moi un endroit d’épa-
nouissement personnel et professionnel etcontinue encore
à le faire aujourd’hui. Merci d’avoir lu cette histoirequi est
la mienne.

Claude Lalancette
Ancienne membre de la Maison des jeunes Station

Jeunesse d’Hébertville-Station et animatrice par la suite.
Bénévole lors de divers événements et animation d’ate-
liers de prévention et parcours de vie. Maintenant mem-
bre du Conseil d’administration.

Activités à venir
- Vendredi26 octobre

MDJ Fermée pour le Souper meurtre et mystère
- Mercredi31 octobre

L’Étrange cirque au Centre Frédéric Chabot
- Le mois de novembre sera consacré aux préparatifs
et pratiques de ukulélé avec Caroline Asselin, percus-
sion avecAly Dah, chorégaphie avecAnny-Kim Juneau
pour notre Festival Terre à Terre qui se tiendra le 30
novembre prochain de 17h00 à 19h00.

Nadia Corbeil,
bébé Jake relève

bénévole et
Claude

Lalancette
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Coup de pouce Famille par Caroline Asselin

C’est toujours difficilede traver-
ser une rupture, même en tant
qu’adulte. Mais quand c’est la première
fois que nous devons y faire face : no-
tre monde s’écroule. Une première
vraie peine d’amour: ça fait mal…

Pour un parent, voir son jeune souffrir n’est pas fa-
cile. On aimeraitprendre sapeine, on aimerait lui faire com-
prendre que la douleur qu’il ressent à l’intérieur vapartir un
jour et qu’il sera capable d’aimer etd’être aimé à nouveau.
Mais on n’y arrive pas toujours… Des fois on est maladroit
dans notre manière de dire les choses. D’autres fois, on
manque de compréhension ou encoreon laisse nos inquié-
tudes ou même notre impatience guider nos interventions.
Bref, il est parfois difficile de trouver les bons mots pour
aider notreado. Voicidonc quelques petites pistes pour nous
aider à aider notre jeune à traverser l’épreuve du premier
chagrin d’amour.

1 - Ne pas minimiser la souffrance
et reconnaître les sentiments
Un jeune confronté à sa première vraie

peine d’amour à mal…très mal… POUR
VRAI. Il a besoin que ses parents ne banali-
sent pas sa douleur. Il a besoin d’être pris au
sérieux. Il n’a pas envie de recevoir des con-
seils ou de se faire faire la morale avec des
phrases clichées telles que : « Tu ne pensais
quand même pas faire ta vie avec lui. », ou « Pleure pas
pour lui, ça faisait juste 2 mois que vous étiez ensemble.».
Ne ridiculisons pas sa relation. Ce qu’il a besoin c’est de
l’empathie et de la tendresse. Notre jeune était en amour
pour vrai et dans sa tête c’était le grand amour.

Il a besoin que l’on reconnaisse ses émotions et ses
sentiments. Il se sent assurément triste mais peut-être se
sent-il aussi rejeté, seul, incompris, abandonné, trahi, dé-
couragé, en colère, coupable, honteux, etc. Écoutons-le sans
le juger et soyons compréhensif avec des phrases comme :
« C’est normald’avoir malquand on est en peine d’amour. »
ou « Je sais à quel point tu peux avoir de la peine. » ou
encore « Je comprends ta douleur. ». Notre jeune doit se
sentir normal de ressentir ses émotions et sentir qu’il en a le
droit.

2 - Être disponible et à l’écoute
Notre jeune en peine d’amour aura BESOIN de ra-

Comment aider notre jeune à passer au travers

La première peine d’amour…
conter ce qui lui arrive et com-
ment il se sent… SOUVENT.
Parler lui fait du bien et l’aide
à passer à travers sa peine.
D’une fois à l’autre, il se peut
que laversion des événements
change mais ce n’est pas im-
portant. Écoutons-le peu importe le moment de la journée
ou de la nuit. Il en a BESOIN. Montrons-nous disponibles
et sensibles face à ce qu’il vit. Il se sentira aimé, respecté et
important.

Il est possibleque ce ne soit pas ànous qu’il ait envie
de se confier car à l’adolescence, les jeunes se confient
davantage à leurs amis. Encourageons-le à parler dece qu’il
ressent, que ce soit à nous, à ses amis, à des proches de
confiance ou même à des lignes d’écoutes. L’important c’est
qu’il puisse parler. Il nedoit pas s’isoler avec sa souffrance.

3 - Lui laisser le temps de vivre sa peine
et lui donner de l’espoir
On a bien beau vouloir passer à

autre chose rapidement, une peine
d’amour çaprend du temps pour la gué-
rir. Une peine d’amour c’est comme un
sevrage d’une personne qu’on aime. Une
peine d’amour, c’est comme un deuil.
Le deuil de ce qu’on aimait de l’autre, le deuil de nos pro-
jets ensemble, le deuil de nos rêve avec l’autre, parfois le
deuil d’amitiés communes, ledeuil denotre routine de cou-
ple, etc. Et comme pour un deuil, il y a des étapes à fran-
chir. Et comme pour un deuil, l’intensité et la durée de ces
étapes est différente d’une personne à l’autre. Chacun la
traverse à son propre rythme et il faut laisser au temps le
temps de panser les blessures.

Il est important de lui rappeler que la douleur, aussi
intense soit-elle finira par diminuer pour finalement dispa-
raître. On peut utiliser l’exemple d’une blessure physique
qui prend du temps pour guérir. Rassurons-le en lui rappe-
lant qu’il a tout ce qu’il faut pour passer au travers cette
crise et que nous sommes là pour l’aider s’il en ressent le
besoin.

Nous pouvons lui rappeler des épreuves qu’il a sur-
montées lui-mêmedans le passé ou même lui raconter com-
mentnous avons surmonté nos propres épreuves pour l’en-
courager à garder espoir.
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Coup de pouce Famille par Caroline Asselin

4 - Le motiver à se changer les idées
C’est normal que notre ado en

peine d’amour cherche temporairementà
s’isoler dans sa chambre, mange moins
et perde de l’intérêtpour ses activités ha-
bituelles. C’est là que nous intervenons,
en tant que parents, afin de lui éviter de
s’enfoncer trop creux dans son chagrin. Essayons de lui
changer les idées en le motivant à sortir, à inviter des amis
ou à poursuivre ses engagements. On peut aussi lui offrir de
faire une sortie spéciale comme aller voir un spectacle ou
un film au cinéma ou aller manger au restaurant pour lui
faire plaisir et « changer le mal de place ».

5 - Lui enseigner comment traverser
les difficultés
Choisissons LE

MOMENT OPPORTUN
etapprenons-lui qu’il a le
pouvoir de choisir com-
ment réagir face aux dif-
ficultés qu’il rencontre.
Utilisons l’image de quel-
qu’un qui tombe à l’eau. Cette personne a alors deux choix
qui s’offrent à elle. Elle peut soit se laisser couler, soit es-
sayer de sortir de l’eau par elle-même. Une peine d’amour,
c’est comme tomber à l’eau. On peut choisir de se laisser
abattre par les sentiments vécus ou alors, on peut prendre
les moyens nécessaires pour se sentir mieux (parler de ce
que l’on ressent, ne pas s’isoler, sortir, continuer sa routine,
etc.). C’est normal de se laisser flotter un peu, le temps de
reprendreson souffle, mais il faut quand même nager si on
ne veut pas que le courant nous amène au large. Cette ap-
prentissage serviraà notre enfant toute sa vieet influencera
sa manière de traverser les obstacles qu’il rencontrera une
fois adulte.

Il n’existe malheureusement pas de pilule magique

pour traverser unepeine d’amour plus facilement. C’est un
processus qui se guérit avec le temps. Par contre, si on
constate qu’il n’y a aucune amélioration à l’état de notre
jeune depuis un certain temps et que les symptômes s’in-
tensifient, il serait prudent deconsulter un professionnel de
la santécomme un psychologue ou un médecin. Notre jeune
a peut-être besoin d’aide spécialisée pour passer au travers
cette épreuve.

Je vous rappelle que le ServiceCommunautaireAide
Jeunesse Famille est disponible pour vous écouter, vous
informer, vous accompagner et/ou vous aider avec les diffi-
cultés que vous rencontrez en lien avec votre adolescent.
N’hésitez pas à faire appel à nous ! Le service est GRA-
TUIT et CONFIDENTIELpour la population d’Hébertville-
Station.

Caroline Asselin
Intervenante jeunesse-famille

418-343-3961 p.2718
intervenante@hebertville-station.com

Sources :
· Publication du Ministère de la Santé des Services So-
ciaux du Gouvernement du Québec « Ça SEXprime » 13e pa-
rution : « La rupture amoureuse à l’adolescence : aider les
jeunes à y faire face. »
· http://www.coupdepouce.com/13-ans-et-plus-/article/
aider-son-ado-a-traverser-une-peine-d-amour
· Site Internet LigneParents : ligneparents.com 
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La Fondation CAA-Québec dévoile les conclu-
sions de 2 études québécoises sur le cannabis au volant.

Le diable s’en doutait, mais voilà que la science le
confirme. Conduire « gelé », c’est dangereux, et c’est dan-
gereux longtemps : même cinq heures suivant la consom-
mation, conclut une étude de l’Institutde recherchedu Cen-
tre universitaire de santé McGill (IR-CUSM) et de l’Uni-
versité McGill financée par l’Association canadienne des
automobilistes (CAA). Maintenant qu’on le sait, la Fonda-
tion CAA-Québec pourra le répéter et accentuer ses efforts
de prévention, particulièrement auprès des adeptes qui en
minimisent encore les conséquences!

Quisont ces irréductibles ?Une deuxièmeétude, celle-
là soutenue par la Fondation CAA-Québec et pilotée par le
Dr Jacques Bergeron de l’Université deMontréal, en a dressé
un portrait type en faisant remplir des questionnaires à des
consommateurs de cannabis détenant un permis de con-
duire. Les scientifiques ont demandé aux participants s’ils
avaient déjà pris le volantaprès avoir consommé. Conclu-
sion : ceux qui admettent avoir conduit « gelé » ont un
profilbien différent des autres participants ayant déjà fumé,
mais n’ayant jamais conduit avec les capacités affaiblies.
Ceux qui reconnaissent avoir conduit sous l’effetdu canna-
bis ontgénéralement :
 Une consommation plus importante, et ce, depuis un
plus jeune âge;
 Des habitudes de conduite plus téméraires, dange-
reuses et risquées (vitesse, contraventions, etc.);
 Une tendance à être très influencés par leurs pairs en
ce qui a trait aux comportements dangereux;
 Desamis qui, eux aussi,conduisentsousl’effetdupot ;
 Plus d’émotions et de comportements associés à la
conduite dangereuse (prise de risque, agressivité, colère et
irritation);
 Uneplus faible perception du risque lié au cannabis.

Conducteurs plus à risque d’accident
même cinq heures après consommation

Et si l’étude de l’Université de Montréal s’est pen-
chée sur les comportements caractéristiques des usagers à
risque, les chercheurs de l’Université McGill, eux, se sont
intéressés aux effets du cannabis sur les habiletés liées à la
conduite. En effet, les chercheurs ont démontré, en menant
une étudeclinique utilisantun simulateur, qu’un conducteur
est plus à risqued’être impliquédans un accident de la route,
même cinq heures après avoir consommédu cannabis.

Il s’agit du principal constat de cette étude qui a été

conduite au Centre demédecine innovatricede l’IR-CUSM
sous la supervision du Dr Mark Ware, un des leaders cana-
diens en recherchesur lecannabis, etdes Dres Nicol Korner-
Bitensky et Isabelle Gélinas, chefs de file en recherches
associées à la conduite automobile.

De leur propre aveu, la majorité des participants à
l’étude ne se feraientpas confiance pour prendre le volant,
même cinq heures après avoir consommé une petite dose
de cannabis. Qui plus est, les tests sur simulateur de con-
duite leur donnent raison !

Preuves à l’appui, ça se corse sur la route !
Sous l’effet du cannabis, les participants de l’étude

de McGill et de l’IR-CUSMont démontré une certaine ca-
pacitéà maintenir le cap, mais ils devenaient passablement
moins doués pour réaliser des manœuvres plutôt courantes,
voire cruciales, comme l’insertion entre deux véhicules, la
traversée d’une intersection achalandée, l’évitementde pié-
tons ou de cyclistes, etc. Après avoir consommé du canna-
bis, les conducteurs ont, pendant plusieurs heures :
 Un temps de réaction plus long ;
 De la difficulté à porter attention à divers stimuli ;
 De la difficulté à réaliser correctement une manœu-
vre pour la première fois.

Sans réflexes, sans jugement,
sans concentration

« On peut penser qu’on est en plein contrôle pour
conduireaprès avoir fumé un « joint», mais ce n’est pas le
cas ! C’est un peu comme conduire sans vos réflexes, votre
jugement, votre concentration et sans savoir à quelle dis-
tance se trouve la voiture devant vous !», ajoute Nicolas
Tétreault, biochimiste clinique et membre de l’Ordre des
chimistes du Québec.

Trop de gens nient l’évidence
sur le « pot » au volant

« Tout le monde s’entend pour dire que l’alcool au
volant, c’est dangereux. Mais pour le cannabis, un jeune
conducteur sur cinq et de nombreux consommateurs de
tous âges nient l’évidence !», regrette le directeur de la
Fondation CAA-Québec, Marco Harrison.

En conclusion, « on se pense peut-être bien bon,
mais conduire « gelé » ce n’est pas mieux que conduire
“paqueté”. Prévoyez un conducteur désigné, un retour en
taxi ou, au pire, faites-vous livrer une bonne bouffe, mais
de grâce, ne conduisezpas !», poursuit M. Harrison.

Pot au volant = danger
Même 5 heures après !

La vie hébertstalloise
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du 26 octobre 2018 au 22 novembre 2018

Octobre
26 Isabelle Guy

26 Solange Painchaud

27 Myriam Bouchard

27 Marcel Paradis

27 Léa Gauthier

29 Xavier Girard

29 Ève-Marie Gagnon

30 Sara Dufour

30 Manon Larouche

30 Maxim Tremblay

30 Alexandra Brideau

30 Maxime Tremblay

31 Yvon Caouette

31 Rosaire Pelletier

Novembre
1 Francis Racine

2 Maxim Simard

4 Pascale Maltais

5 Lily Boivin

5 Raymond Hudon

6 Sabrina Simard

7 Marc Larouche

7 Louis Gauthier

Pour souligner un anniversaire,
communiquez avec

Charlotte au 418-343-2621

7 Michel Claveau

7 Laurier Girard

8 Raymond Moreau

8 Steeve St-Pierre

9 Jean-Yves Lalancette

9 Pascal Vermette

9 Amélie Simard

10 Lise Tremblay

(Sylvain)

11 Sara-Maud St-Pierre

11 René Boily

11 Sylvie Brideau

12 Sylvain Villeneuve

Puzzle
Examinez les quatre rectangles numérotés et trouvez

celui qui provient du centre de l’illustration.

S

u

d

o

k

u

Grille 2018-06

Solution Gril le 2018-05←
Solution

du dernier numéro←

Amusons-nous Colligé par Jacques Demers

Chronique mondaine Par Charlotte Maltais

13 Rolande Larouche

13 Carmen Rousseau

13 Vicky Gagnon

13 Magalie Fortin

13 Claudette Juair

14 Gérardine Lalancette

14 Lorraine Vaillancourt

19 Nancy Ouellet

19 Dany Maltais

(Gérard)

21 Kim Gagnon

22 Lily Paquette

À vendre
- « Grinder » trailer de ferme de marque John Deer. Il va 3 points. Il a 7 pieds de large. Pour infor-

mation : 418-668-8588.

Petites annonces
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Répartition des comités pour les conseillers
Valérie Villeneuve - Siège #1
- Finances, relation de travail et soumissions
- Comité consultatif d’urbanisme
- Politique familiale
- Projet Gymnase
- Bibliothèque

vvilleneuve01@gmail.com

Robin Côté - Siège #2
- Comité des dons
- Mesures d’urgence
- Voirie municipale, réseau d’aqueduc et d’égout
- Plantation du Mai
- Comité Vision d’avenir

(Incluant piste cyclable et sentier pédestres)
Robintocote@hotmail.ca

François Maltais - Siège #3
- Comité d’embellissement
- Journal L’En-Train
- Projet Église
- GADE
- Comité Vision d’avenir

(Incluant piste cyclable et sentier pédestres)
- Comité Travailleurs de millieu (Secteur-sud)
- Projet municipalité nourricière

francoismaltaisconseiller@gmail.com

Charlie Vaillancourt - Siège #4
- Maison des jeunes
- Politique familiale
- Plantation du mai
- Gaietés hivernales
- SARP

charlievaillancourt@hotmail.ca

Pascal Vermette - Siège #5
- OHM
- Maison des jeunes
- Plage municipale
- Loisirs
- Gaietés Hivernales
- Régie incendie
- HLM

conseiller5@live.ca

Hamid Benouanas - Siège #6
- Finances, relations de travail et soumissions
- Comité des dons
- LET - Comité de vigilance
- Loisirs
- Régie du parc industriel de secteur-sud
- Comité Course La Station

hamid.Benouanas@Kemira.com

La vie municipale
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Maison des jeunes
« Station jeunesse »
23 rue Deschênes, Hébertville-Station, G0W 1T0 
418 343-3961, poste 2731

Carte de membre
La carte de membre annuelle est au coût de 5$.

Services offerts
- Activités très variées selon les intérêts de la clientèle jeu-
nesse
- Activités récréatives, sportives, éducatives, culturelles et
de prévention.
- Service d’aide aux devoirs - Ate-
liers créatifs
- Conseil de tribu : comité jeu-
nesse au cœur de l’organisation
des activités
- Zone privilègepour les 14-17 ans

Horaire de base annuel
Lundi 18h00-21h00
Mardi Midi L’Andos
Mardi 18h00-21h00
Mercredi 18h00-21h00
Jeudi 18h00-21h00
Vendredi 18h00-21h00

Personnes ressources
Prescyllia Thériault, coordonnatrice
418 343-3347
Caroline Asselin, intervenante jeunesse
418-343-3961, 2731 (MDJ), 2718 (hôtelde ville)

Loisirs
Nous contacter

Jean-Philip Fortin, 418 343-3961 poste 2713
Courriel : loisirs@hebertville-station.com

Urbanisme
Horaire

Le service d’urbanisme est disponible les jeudis de
8h00 à 15h30.

Nous contacter
Vous pouvezcomposer 418-343-3961 pour prendre

rendez-vous : Madame Sarah Harvey, poste 2703.
Madame Lina Gagnon, poste 2705.

Par courriel : urbanisme@hebertville-station.com

Services municipaux
Bibliothèque municipale
Notre service
Édifice de l’école Bon Conseil,
12, rue Chanoine-Gagnon.

La biblio thèque est aff iliée au réseau BI-
BLIO Saguenay-Lac-St-Jean.

Les services dispensés sont :
- Le prêt de volumes, de périodiques, de films, de disques
compacts etautres biens
- L’info-biblio
- Le prêt inter-bibliothèque
- L’accès à internet

Horaire régulier
Lundi 13h15 à 15h15
Mardi 18h00 à 20h00
Mercredi 13h15 à 15h15

18h00 à 20h00

Contactez-nous
Francine Larouche, 418 343-3961 poste 2720
Courriel : hebert.station@reseaubiblioslsj.qc.ca

La vie municipale

Tu as entre 12 et 18 ans ?
Tu veux relever de nouveaux défis

et te faire de nouveaux amis ?
Viens nous voir les jeudis

de 18h15 à 21h00,
au sous-sol de l’église
d’Hébertville-Station !
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Les derniers seront les premiers
La saison 2018 de la ligue de Balle donnée

d’Hebertville-Station s’est conclue le mardi 11 septembre
dernier par la victoire des Noirs en finale faceaux Oranges.
Et pourtant, personne n’aurait prédit celle-ci tout au long de
la saison régulière, les Noirs ayant toute les difficultés du
monde à remporter des matchs alors qu’ils ont terminé la
saison avec la pire fiche de la ligue soit 5-13.

La saison des Gris
Fort d’une fiche de 12-6, les Gris du capitaine Char-

les Villeneuve se sont emparés du titre de la saison régu-
lière, coiffant au fild’arrivée les Oranges de Dave Simard,
eux qui terminèrent avecune respectable fiche de 10-7. Les
Bleus de Daniel Tremblay bouclèrent la saison au 3e rang
avec 9 victoires et 9 défaites.Les Noirs de Luc Girard fer-
maient la marche avec leur fiche de 5-13.

Le déclic
Les séries demi-finales étant des 3 de 5, les Gris se

frottaient au Noirs et les Oranges aux Bleus.
Dans la première demi-finale, les Gris remportèrent

le premier match aisément. Le deuxième match, les Noirs
profitèrentde l’avantagedu dernier bâton pour créer l’éga-

Loisirs et sport Par Luc Girard

lité dans la série. Ce fut là, le déclic des Noirs ! Ils rempor-
tèrent les 2 matchs suivants pour se sauver avec la victoire
sur les favoris en volant la série 3-1, Renaud Gagnon y
allant d’un retentissant circuit de 3 points dans le 4e match
pour couronner la victoire des Noirs et ainsi leur donner
leur laissez-passer pour la finale.

Les Oranges menacés
Dans l’autre demi-finale, les surprenants Bleus ont

bien failli jouer le même tour aux Oranges alors qu’ils ont
poussés ceux-ci dans leur derniers retranchements et ame-
ner la série à la limite. Les Oranges ont toutefois tenu le
coup et disposèrent des Bleus en 5 matchs. Le sort en était
ainsi fait : Les Oranges rencontreraient les Noirs en finale.

L’esprit d’équipe
La finale s’est jouée en une seule soirée, alors que

les 2 équipes pugilistes s’affrontaient dans une série 2 de 3.

Les Noirs, champions 2018 !
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Loisirs et sport Par Luc Girard

Les 2 équipes se sont af-
frontées avec un aligne-
ment de 9 joueurs de cha-
que côté, Dominic Belley
(Noirs) et Olivier Fortin
(Orange) n’ayant pu être
là, la finale s’annonçait être
résolument offensive, un
joueur en moins sur le ter-
rain, ouvrant du même
coup le centre du losange pour les frappeurs.

Et alors que tout le monde attendait les Oranges et
leurs frappeurs puissants et expérimentés, ce sont ceux des
Noirs qui ont continué sur leur lancée !

Dans la première rencontre, les Noirs ont inscrit pas
moins de 7 points en début de 6e manche pour se sauver
avec la victoire par la marque de 15 à 8, ne permettant
aucun point en fin de 6e aux Oranges. La grande vedette de
ce match fut sans contredit Stéphane Gauthier qui a volé

quatre coups sûrs aux Oranges en défensive en plus d’ex-
pédier deux balles de l’autre côté de la clôture. Un grand
match pour le vétéran des Noirs.

Le 2e match restera marqué longtemps dans l’his-
toire de la Ligue comme l’un des plus épiques, alors que les
deux belligérants se sont échangés points après points tout
au long du match. La marque finale de 22-21 en dit long !
Les Oranges amorcèrent la première manche avec un cinq
points qui, habituellement, donne une bonne dose de con-

Les Noirs, champions 2018 (suite)
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Tél.: 418-343-3961

fiance à l’équipe et une pression supplémentaire à l’autre
équipe. Les Noirs répliquèrent aussitôt avec quatre points !
Les manches furent enlevantes du début à la fin, si bien
qu’avec cinq points d’avance avant d’amorcer la 6e man-
che, les Noirs naviguaient lentement mais sûrement vers la
victoire. Les Oranges,inscrivirent 4 points avant que les
Noirs aient réussi un seul retrait ! Ce fut trop peu trop tard
pour les Oranges puisque les Noirs y sont allés de 3 retraits
consécutifs pour fermer les livres et ainsi mettre la main sur
le titre tant convoité !

La saison régulière aura permis au Noirs de tisser
une esprit d’équipe fort qui, au dire de chaque joueur de
l’équipe championne, aura fait la différence en bout de li-
gne !

Félicitations auxNoirs !

Individuel
Sur le plan individuel, le champion frappeur de la

saison 2018 a été Dave Simard avec une impressionnante
moyenne de0.842 ! Simard s’est imposé également dans la
colonne des circuits avec 13 coups de canons, etdes points
produits avec 37. Le meneur au niveau des points comptés
aété Charles Villeneuveavec 29.

Les Noirs, champions 2018 (suite)

Loisirs et sport Par Luc Girard
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Votre Caisse vous informe

LACAISSE DESJARDINS DES CINQ-CANTONS 418 349-3333

Rappel
2e Appel de projets

Obtenez une aide financière de votre Caisse afin de vous appuyer dans la réalisation
de projets structurants pour notre communauté

Du 1er au 31 octobre 2018, les associations, les groupes ou les organismes situés sur le territoirede la Caisse qui
désirent adresser une demande d’aide financièrede 1 000$et plus seront invités à poser leur candidature dans le cadre de
notre second « Appel de projets » de l’année 2018. (Les projets sélectionnés seront dévoilés en novembre et le prochain
appel de projets aura lieu en avril 2019.)

Lors du 1er appel de projets, réalisé en avril dernier, c’est plus de 20 000$ qui ont été ainsi redistribués aux
organismes de notre secteur.

Pour obtenir le formulaire et connaître les critères d’admissibilité,
consultez le site www.desjardins.com/caissedescinqcantons - onglet Engagement dans la communauté

ou communiquez avec votre Caisse au 418-349-3333, poste 7065313

Écran tactile

Dépôt
sans enveloppe

Installation
Mercredi

7 novembre

Horaire d’accompagnement - Nouveau guichet

*Guichet non disponible de jour lors de l’installation


